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Dans le cas où un(e) candidat(e) repère ce qui lui semble être une erreur d’énoncé, il (elle) le signale très  
lisiblement sur sa copie, propose la correction et poursuit l’épreuve en conséquence.

De même, si cela vous conduit à formuler une ou plusieurs hypothèses, il vous est demandé de la (ou les)  
mentionner explicitement.

NB : La copie que vous rendrez ne devra, conformément au principe d’anonymat, comporter aucun signe 
distinctif, tel que nom, signature, origine, etc. Si le travail qui vous est demandé comporte notamment la  
rédaction d’un projet ou d’une note, vous devrez impérativement vous abstenir de signer ou de l’identifier.
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Les dictionnaires français-latin Decahors, Edon, Goelzer et Quicherat, ainsi que les  
dictionnaires latin-français Bornecque, Gaffiot (y compris la nouvelle édition 2000), Goelzer et 
Quicherat sont autorisés.

L’usage de tout ouvrage de référence, de tout autre dictionnaire et de tout matériel  
électronique (y compris la calculatrice) est rigoureusement interdit.
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MANŒUVRES DE CATILINA ET D’ANTONIUS* 

 

 En apprenant la découverte du complot et la mort tragique de Lentulus, Catilina 

comprit aussitôt qu’Antonius se rangerait au parti du vainqueur, et il se repentit amèrement  

de n’avoir pas plus tôt préparé sa retraite. Au premier mouvement que fit l’armée consulaire, 

la désertion se mit dans le camp des rebelles ; quelques jours suffirent pour dissiper ce grand 

rassemblement qui de loin pouvait en imposer sur sa force véritable. Bientôt Catilina se trouva 

réduit à une troupe de trois à quatre mille hommes. C’était bien peu pour se frayer un passage 

au-delà des Alpes, et pourtant c’était désormais sa seule ressource. Dans ce dessein, il 

décampe brusquement et précipite sa marche sur Pistoria, au travers des montagnes, se flattant 

de tromper la vigilance de Métellus Celer, qui l’attendait avec trois légions de l’autre côté de 

l’Apennin. Quelque soin qu’il prît pour dérober son mouvement, les déserteurs qu’il semait 

partout dans sa marche en avertirent le préteur, qui se porta aussitôt avec le gros de ses forces 

sur le point où Catilina espérait traverser les montagnes. En même temps l’armée d’Antonius 

s’avançait sur Fesulae, suivant dans sa marche la retraite de Catilina et l’enfermant ainsi dans 

les vallées dont les cols étaient occupés par Métellus. Après avoir pacifié Capoue, Sextius 

avait été envoyé avec un corps de troupes auprès d’Antonius pour aiguillonner son zèle plus 

que douteux. Le proconsul se disait malade de la goutte, et s’en était prévalu quelque temps 

pour tenir son armée dans l’immobilité ; mais l’arrivée de Sextius lui fit voir que ses lenteurs 

lui seraient imputées à crime, et il consentit à remettre le commandement de ses troupes  

à M. Pétréius, vieux soldat, loyal et rempli d’expérience. 

Prosper MÉRIMÉE, Études sur l’histoire romaine. 

 

 

* Traduire le titre. 
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